
lb parti libéral

prenne libérale, soit radicale, soit simplement réformiste laisse 
apercevoir tant d’astuce, de fourberie et d'hypocrisie, de Z 

te, la presse catholique, réellement obéissante aux conseils des
dePiZTit'd6" tOU- P°,lnt a"X enaei8-emeuts du successeur 

l terre, doit, désormais, s'attacher A faire connaître sous lcr 
vrai Jour es faussaires du catholicisme, les Judas politiques et 
niqueH. rS dB n°tre cler*é : to"8 ««*Maire. de, loue,
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D'abord, que l’on

nuages. Ce calme relatif, qui'afaiTde nZT 'm' ^ 

surface A peine ridée, 
durée ; nous

océan politique une 
ne sera, malheureusement, que de courte 

en avons dejA des signes manifestes.
ques mois, tout le monde était dans l’attente d’un
ment ; leu hostilités cessaient de 
naïfs d'un côté criaient

Depuis quel- 
grand événe- 

part et d’autre, (si bien que les

-• ^ u.lZl'V'SiïLTserpent, faisait
• . . 86 contentait de menaces de uror/x mur
m/urmcc spirituelle indue ; elle se dérobait, pour ainsi dire A la

' ‘ U,1> °" ,ltte,,,IaU’ dk>- granil événement ta v!
de ;l paro,e <llvi,le <1» Vicaire de Jésus-Christ. Pour lescatlio

hqi.es, cétoit un ahmeutriestiné A les réconforter et A les enga-
gei A continuer, avec courage, dans le droit chemin que leur tra 
Z leU!'M c’était encore le hoc Zo'Zs ”

1,0,"„les ....... <le "<l,re religion, pour nos réformateurs
pou. nos Bazaine politiques, c'était un nouvel appât A leur haine’
A accomplir^ 0Ut'',Si0,, ““ ",eUti" * le"" füi’ "ne trahison’

Cet événemeut S’est accompli; ^presse franche catholique 
î11' avec enthousiasme et satisfaction, comme il était 

«nie de le prévoir : la presse libérale ou libéra e-nu^L que y,
rr défla,,ce °"avec ....... ,t nsïïsij

ietant nniurè'lTf '\° d® pa,ti habit"ei. l'autre
jetant I injure A ia face ,lu plus distingué des dignitaires ecclé-
a |„ ,'IUeV ans'e(;»nada—obéissant, d’un côté A deux chefs: l'un 
'. “science froide, hantée de rationalisme et d’esprit vol ta i ’ 

aT * tourmenté par le souvenir de se" instebi-
lites politiques et religieuses-suivant exactement, d’un
tenu, ' m0 .ù ',dT ’a"™ P“r Xathal1 et Parti de Rome en 
temps que 1 fciicyclique.

ses canons et

une

autre
même

Pour celui qui observe attentivement les divers 
de notre pays, il est alarmant de faits sociaux 

constater avec quelle légèret*


